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   De l’immense armée immobile des usines, sort l’immense armée des machines 
animées épaule contre épaule, sur des rangs de plusieurs milliers, sur plusieurs 
milliers de rangs, capables de tout faire, depuis celle qui peut saisir un fil de soie 
jusqu’à celle qui peut grossir mille fois le soleil. Elles font tout : elles font la guerre, 
elles disent la messe, elles rapetissent la terre, changent les fleuves de place, 5 
transforment un sapin en journal, se servent de tout comme matière première, se 
servent d’un lac, se servent d’une montagne, se servent du vent, de la pluie, de la 
mer, se servent de rien, font naître ce dont elles se servent ; changent les vallées 
en lacs, les marais en plaines, les plaines en villes, les villes en usines, les usines 
en machines, les machines en machines ; entassent sur les valeurs premières des 10 
valeurs secondes, des valeurs troisièmes, des valeurs millièmes qui deviennent 
premières, sur lesquelles de nouvelles machines entassent de nouvelles valeurs 
secondes, troisièmes, millièmes1 ; font un charroi2 extraordinaire de voluptés et de 
jouissances, comme des fourmis changeant de place les œufs de la fourmilière, les 
mangent, les pondent, les soignent, les abandonnent, les nourrissent, les affament, 15 
les charcutent, les greffent les unes sur les autres, les pilent comme du poivre, les 
répandent partout comme de la poudre, les allument, les éteignent partout à la fois 
comme le vent allume et éteint le phosphore de la mer, les font changer de sens, 
de but, de résultat, plus vivement que change de sens le vol de l’hirondelle et, 
détruisant leur destination première, inventent, par la simple mise en marche de 20 
leurs corps métalliques, des destinations secondes, troisièmes, millièmes, 
auxquelles cette mouture, ce pilage3, ce greffage de voluptés les unes sur les autres 
s’adressera désormais. Les machines existent en immenses diversités. Chaque 
machine est à deux fins : la fin pour laquelle les hommes l’ont inventée et la fin qui 
est l’esprit même de la machine, sans que les hommes puissent exercer le moindre 25 
contrôle sur cette fin. Chaque machine transforme deux matières : la matière pour 
la transformation de laquelle elle a été inventée et l’homme qui se sert de la 
machine. Ce pouvoir de transformation qu’elle fait ainsi subir à l’homme appartient 
en propre à la machine autant que l’esprit appartient en propre à l’homme. C’est 
l’esprit de la machine.  30 
 

Jean Giono, Triomphe de la vie, 1941. 
 

  
 

1 De nouvelles valeurs secondes, troisièmes, millièmes : les richesses naturelles, à force 
d’échanges, de transformations et de spéculations, deviennent des valeurs négociables en 
bourse. 
2 Charroi : transporter par chariot. 
3 Mouture, pilage : actions de broyer des grains de céréales pour les transformer en farine. 
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Première partie : interprétation littéraire  
Quel regard Jean Giono porte-t-il sur le travail de la machine ? 

 

Deuxième partie : essai philosophique 
Dans quelle mesure les machines échappent-elles à l’humain ? 


